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«QUAND L’AUTEUR S’ÉCRIT ET SE RÉÉCRIT:
LES POSTURES LITTÉRAIRES»
OUVERTURE MÉTHODOLOGIQUE
Les trois articles issus de ce séminaire s’inscrivent dans la suite d’une 
collaboration entre sociologie de la littérature, Nouveau Testament et 
littérature antique. Ce dialogue interdisciplinaire teste la notion de «pos-
tures littéraires», telle qu’élaborée par Jérôme Meizoz, sociologue de la 
littérature, dans deux ouvrages principaux: Le Gueux philosophe (Jean-
Jacques Rousseau) et Postures littéraires: Mises en scène modernes de 
l’auteur1. Cette collaboration s’est concrétisée dans des travaux portant 
sur Paul et Galien2. Elle s’enrichit dans ce volume de trois contributions: 
Jérôme Meizoz (Lausanne), Postures littéraires: Le cas Rousseau; 
Régis Burnet (Paris), Peut-on parler de postures pour l’Antiquité? Le 
cas paulinien; Françoise Mirguet (Arizona State University), Flavius 
Josèphe construit son image: Quelques postures d’auteur dans la Vie.
Le ton est donné: il est question ici de l’auteur, sur le terrain de la 
modernité, à la croisée de l’écriture de soi et du regard social et collectif 
qui interfère avec l’écrivain, pour modifier sa ou ses postures littéraires. 
Le champ littéraire est circonscrit en modernité par des instances 
sociales: le statut juridique accordé à l’écrivain à la fin du XVIIIe s.3 
marque un décrochement clair dans l’histoire sociologique de l’auctoria-
lité. A priori, ce cadre peut sembler non transposable pour penser l’auc-
torialité antique, inscrite dans une période où la notion de champ litté-
raire autonome n’existe pas, pas plus que la notion juridique d’«écrivain». 
1. Voir J. MEIZOZ, Le Gueux philosophe (Jean-Jacques Rousseau) (Contre-pied), 
Lausanne, Antipodes, 2003; ID., Postures littéraires: Mises en scène modernes de 
l’auteur (Érudition), Genève, Slatkine, 2007; ID., La Fabrique des singularités: Postures 
littéraires II (Érudition), Genève – Paris, Slatkine, 2011. 
2. Voir C. CLIVAZ, La rumeur, une catégorie pour articuler autoportraits et récep-
tions de Paul: «Car ses lettres, dit-on, ont du poids… et sa parole est nulle» (2 Co 
10,10), in D. MARGUERAT (ed.), How Pauline Is Luke-Acts? Le paulinisme du Luc-Actes: 
Actes du colloque tenu à l’Université de Lausanne en avril 2008 (BETL, 229), Leuven, 
Peeters, 2009, 239-259; ID., Peut-on parler de posture littéraire pour un auteur antique? 
Les exemples de Paul de Tarse, de Galien et des lecteurs du texte anonyme de l’Évangile 
selon Luc, in Contextes 8 (2011), http://contextes.revues.org/index4722.html. 
3. Voir ci-dessous J. MEIZOZ, Postures littéraires: Le cas Rousseau (p. 6): «C’est par 
contre le statut juridique et l’individualisation de la figure d’‘écrivain’ qui est une inven-
tion de la fin du XVIIIe s.». 
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Et pourtant, les études sur l’Antiquité se sont toutes entières constituées 
à partir de méthodologies nées au creuset de la modernité et imprégnées 
d’une telle compréhension de l’auteur – on pensera à la manière dont 
Deissmann et Heidegger ont décrit l’«esprit paulinien», par exemple4. 
Ce poids du regard moderne sur l’Antiquité se laisse particulièrement 
mesurer au sein des études bibliques à la quête infinie de l’intentionnalité 
de l’auteur, que ce soit celle de l’auteur réel – via l’historico-critique –, 
ou la quête de son duplicata différé, l’intentionnalité de l’auteur impli-
cite ou du narrateur. A mon sens, il est donc «avantageux pour nous» 
(Jn 16,7) d’observer les jeux de renvois, de similitudes et de différences 
qui s’opèrent entre les perceptions de l’auctorialité antique et moderne, 
depuis ce lieu épistémologique qui est le nôtre et que je décris comme la 
sortie de la salle d’attente de la postmodernité: l’arrivée de l’ère digi-
tale5. Celle-ci modifie et modifiera à coup sûr profondément notre per-
ception de l’auctorialité; c’est sans doute parce que nous cherchons et 
écrivons depuis l’ère digitale que nous pouvons aujourd’hui porter un 
regard traversant sur l’histoire de l’auctorialité en Occident, de l’Anti-
quité à la contemporanéité. Rousseau, Paul et Flavius Josèphe invitent à 
ce parcours entre les temps, sous l’égide des postures littéraires.
Université de Lausanne Claire CLIVAZ
Institut romand des sciences bibliques
1015 Lausanne
Suisse
claire.clivaz@unil.ch
4. Voir CLIVAZ, Rumeur, une catégorie (n. 2), p. 246. 
5. Voir C. CLIVAZ, «Je laisse de côté la question de savoir si l’historiographie relève 
ou non de cette intelligence narrative» (Ricœur 1992): Ricœur, White et le retour de la 
question du réel, in A Contrario 14 (2010) 10-26, p. 24. 
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